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Scène  II._Les  mêmes,  ABIMÉLECH,  Satrape  de  Gaza,  PHILISTINS. 

Abim^lech  entre  par  la  gauche,  suivi  de  plusieurs  soldats  et  guerriers  Philistins 
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Scène  V._    Les  femmes  et  les  vieillards   HÉBREUX puis   SAMSON,  suivi    des    HEBREUX 

victorieux.    Le  jour   se  lève  progressivement. 
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Scène  VI.-  samson,  dalila,  les  philistines,  le  vieillard  hébreu,   les 

HÉBREUX..  Lt's  portes  du  temple  de    Dagon  s'ouvrent.   DALILA    sort    du  temple  avec  les 
femmes  Philistines  tenint   dans  leurs   mains  des  Êrnirlandes   de  fleurs. 
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DALILA  et  le  GRAND -PRÊTRE  se  dirigent  vers  la  table  des  sacrifices,  sur  laquelle 
se  trouvent  les  coupes  sacre'es.  Un  feu  brûle  sur  l'autel  qui  est  orné  de  fleurs.  DALILA 
et  le  GRAND-PRÊTRE,  prenant  les  coupes,  font  une  libation  sur  le  feu  sacre'  qui  s'active, 
puis  disparaît,  pour  reparaître  sur  les  mots  "Dagon  se  révèle". 

SAMSON  est  resté  au  milieu  de  la  scène,  ayant  près  de  lui  l'enfant  qui  le  conduit; 
il  est  accablé   par  la   du\ileiir   et  semble  prier. 
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